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" I have requested the Secretary of the Royal :::iociety of 
Tasmania to forward copfos of their Transactions to your So­
ciety which I trust may be acceptable. 

" I may n.tld, in conclusion, that for tho Tasmanian Public 
Library, as well as for my private collection of scientific works, 

copies of your Transactions would be very acceptable. The) 

might be sent, as opportunity offered in some one of the sugar 

ships direct to this Port, or to care of the Baron Yon i\Iueller, 
Botanic Garclens, Melbourne." 

I am, Dear Sir, 

Yourd very truly, 

S,nr. HANN.A.FODR. 
l\lr. L. BouTON, Secretary, 

Hoyal Society, Mauritiu-i. 

Le Secretairc communique quelqnes observations qu'il 

a faites depuis longtemps sur la nature et les produits des 

iles Seychelles compares a ceux: de lV[aurice. Certains 

vegetaux: ont des proportions considerables, compares a 
ceux d'ici-et rien ne peut egaler la magnificence, la 

splendeur, du Lodoicea Seychellarwn ne croissant seule­

ment que sur denx iles dn groupe des SeychellP'--Praslin 

et l'ile Curieuse-- et ayant u11 mocle de formation et de 

developpement qui lui est tout a fait particulier. D'un 

autre cote, M. Horne dit avoir reucontre daus ces iles et 

a une petite distance d ll ri vage differentes cspeces d' Ama­
ryllis dont les bulbes '3ont cl'une grosseur considerable 

comparees aux autres lrnlhe::i dL1 meme genre de plantes. 

Les animaux articules -le Iule-JJete a mille pattes -le 

Scorpion, le Cent pieds, out enormcs mis a cote des 

memes animaux de l\faurice. 

M. E. Lienarcl aYait rapporte de- Seychelles en 1834 
ou 1838 1111 Gecko ans pore - aux cui:5ses et <l'une tres 

granclc dimension puisqu'il avait an-dela de neuf pouces 

de longueur totnl. 

J. Desjardins a decrit avec certains detail.;;, le Iulus 
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qui habite les Iles Seychelles. Sa grancle taille le 1·ap­
proche de l' lulus niaximus, mais cow me il en differe ce­

pendant as ez pour con tituer une e pece nouvelle il lui 

ai impo e le nom de lulus lusalarwn Seychellar·um. 
Enfin remontant au plus haut degre de Fechelle des 

etrcs) on voit au . Iles Seyclielle , et chacun le sait) dans 

quelques famille , des per onnes d'une haute stature, ou 

douee.~ d'une grande force mu culaire. Or quelle en 

peut etre la cau e? 

Est-elle due a l'emploi pre qu'exclusif d'aliments, tels 

que poi~son et tortues dont ce Iles abondent? est-elle 

due a la salubrite bieI). connue du climat; OU a la vie ac­

tive de habitants, traversant chaque jour des bra de mer 

pour aller d'une ile a unc autre, ou gravissant des mon­

tagnes e ca1·pees ? 
Enfin cette haute stature et cette vigueur de quelques 

Seychellois ont-elles d'autres can es qui nou ont echappe 
jusqu'ici ? Telle e t la que tion a resoudre. 

Tous ccs faits ont pani etre d' unc telle s~ngularite au 

Secretaire de la Societe) qu'il a voulu les soumettre a 
!'appreciation de l'un des grands naturalistes du siecle, et 

plus apte que qui que ce soit a s'en rendre compte-a 

Charles Darwin enfin) et voici la reponse q u'il en a rec;ue: 

La lettre portc an cachet la devise: cave et aude. 

Dear Sir, 

Down Beckenham Kent, 
October 26th 1871. 

'' I am much obliged for your kind and interesting let-
ter .............. what you say about the men of the Seychelles 
islands is quite new to me. The case seems nearly parallel, 
though of a reverse nature, with that of the difference in 

stature between the inhabitants of the lofty volcnnic and low 
coral islets of the Pacific. 

" With my thanks. 
I remain, Dear Sir, 

Yours very faithfully, 
Cn. D.!.BWIN. 


